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La non-violence active : c’est à cela qu’invite le pape
François dans son message pour la Journée mondiale de
la paix, message dont nous avons publié quelques extraits
dans notre numéro de janvier. Un appel à en faire « le sty-
le caractéristique de nos décisions, de nos relations, de
nos actions, de la politique sous toutes ses formes ».

Le problème, avec la non-violence, c’est qu’une bonne
partie de la population pense que c'est « un truc de Bisou-
nours ». Difficile de lui faire comprendre à quel point elle
se trompe. Il faudrait pour cela qu’elle accepte de s’enga-
ger honnêtement dans cette voie. Au pied du mur, elle
s’apercevrait vite qu’être un non-violent, ce n’est ni tout
accepter, ni se résigner.

Au contraire, la non-violence, c’est travailler chaque
jour à détourner la violence qui est en nous, de son mode
d’expression le plus fréquent : l’agression, pour l’orienter
vers une détermination dont la puissance est très supé-
rieure.  « La non-violence exige une force intérieure, un
courage, le don de soi qui peut conduire au sacrifice de sa
propre vie », écrit encore le Pape.

Et parce que, souligne-t-il, « le vrai champ de bataille
sur lequel s’affrontent la violence et la paix est le cœur de
l’homme », le premier pas est bien d’accomplir ce devoir
d’éducation que nous avons tous envers nous-mêmes.
Travailler à mieux nous comprendre, à modeler nos com-
portements sur celui du Christ. Peser d’une part ce dont
nous avons hérité, et que nous ne maîtrisons pas forcé-
ment… mais aujourd’hui, il existe des moyens pour
apprendre à vivre de façon apaisée un passé difficile, et il
ne faut pas hésiter à y avoir recours… D’autre part, bien
voir ce qui est directement de notre responsabilité et sur
quoi nous pouvons agir, si peu que ce soit.

Ce premier pas, pied gauche dans le passé, pied droit
dans le présent, pour aller de l’avant, est à la portée de
tous. Car le chemin de la non-violence n'est pas le chemin
des parfaits, mais un chemin d'humilité.

Récemment, dans un groupe qui pratique la communi-
cation non-violente, on demandait à chaque participant·e
ce qu’il se souhaitait pour 2017. Les souhaits émis allaient
dans le sens d’un progrès personnel, pour une meilleure
contribution au bien commun. J'ai alors repensé à ce
« bonne santé » qu'on échange de façon automatique au
1er janvier et auquel le père Dattin, un brin agacé, suggé-
rait qu’on ajoute  une syllabe : « bonne sainteté », c’est
quand même mieux pour des chrétiens, non ?! Pour cer-
tains membres de ce groupe, le chemin de la sainteté pas-
sait certainement par celui de la non-violence.

Et votre chemin à vous : le suivez-vous tel qu'il se pré-
sente ou le « fabriquez »-vous au fur et à mesure, pour
qu'il devienne conforme à Celui en qui vous croyez ?
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